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Les premiers contacts informels
remontent à l’été 2012. Jean-Marc
Lhostte, le président des Pipiers,
rencontre Jean-Jacques Visée, le
CQ des Cimentiers, pour parler de
transferts. La conversation dévie.
« Et si nous envisagions un projet
commun ? Les clubs ne roulent plus
sur l’or et comptent beaucoup sur
les bénévoles. Or, ils se font rares… »
L’affaire en reste là, jusqu’au jour
où Jean-Marc Lhostte arbitre un
match à Obourg. Il en profite pour
évoquer à nouveau le sujet avec
Thierry Slosse, le président des Ci-
mentiers. Sans lendemain. Mais
les parties ne lâchent pas. Elles re-
prennent contact en février de
cette année et fixent une réunion-
qui jette les bases d’une fusion
presque évidente.
« Signe des temps, il n’y a pas que
dans le sport que l’on note une aug-
mentation des rapprochements.
Voyez les banques », lance Jean-
Marc Lhostte. « Ceci dit, dans notre
cas, aucune des parties n’est en dif-
ficulté financière. Ce n’est pas cela
qui a motivé la fusion. Il se fait
qu’aujourd’hui, pour réussir, mieux
vaut s’associer ». C’est d’autant
plus vrai avec la RESONM que les
partenaires ont des arguments,

des politiques et des conceptions
opposés. On peut parler d’une op-
timisation des ressources. « Grâce
au travail de Dominique Save et de
son staff, notre école des jeunes
tourne à plein régime avec près de
250 élèves », explique Thierry
Slosse. « Pas facile de caser tout ce
monde dans les vestiaires. Surtout
quand, certains samedis, notre site
accueille sept matches sur la mati-
née. De deux choses l’une : ou nous
poursuivions de la sorte et risquions
alors de devoir « remercier » 40 à 50
gamins, ou nous trouvions de l’es-
pace ailleurs… »

PRIORITÉ AUX JEUNES
Le choix a été vite fait, bien enten-
du. Dans le processus de fusion,
Nimy arrive avec deux terrains et
plusieurs bénévoles, qui permet-
tront de soulager certains dé-
voués, de part et d’autre, via une
tournante. « Nous nous complétons
bien », fait remarquer Jean-Marc

Lhostte. « Et puis, cela nous permet
à nous, Nimysiens, de renouer avec
les jeunes. Il fut un temps où nous
en avions beaucoup. Depuis, sans le
moindre « réservoir », nous devons
transférer tous les ans pour complé-
ter l’équipe A. Nous pourrions en-
core vivoter ainsi quelques années,
mais ce n’est pas l’idéal. L’avenir
passe par la formation avec pour ob-
jectif, à terme, d’alimenter les se-
niors. Obourg l’a bien compris ».
Cette saison, en effet, le noyau de
Taoufik Asry recense cinq à six ju-
niors du cru ! Cette politique a fait
ses preuves et restera une des prio-
rités de la RESONM. « Dans un pre-
mier temps, nous nous laisserons
deux ou trois ans de transition »,
termine Thierry Slosse. « Ensuite,
nous envisagerons de gravir un ou
deux échelons… » Et si l’Entente dé-
butait en P2, Obourg pouvant en-
core monter via le tour final ?
Quel baptême ce serait ! l
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FOOTBALL – HAINAUT

Obourg et Nimy fusionnent
Bienvenue à la RESONM, la Royale Entente Sportive Obourg Nimy-Maisières

L’un dispose de confortables
installations, insuffisantes

toutefois pour accueillir ses
nombreux jeunes dans les
meilleures conditions. L’autre n’a
plus d’équipe d’âge, seulement
des senior(e)s, mais deux terrains.
La RAS Nimy-Maisières et le FC
Obourg devaient se rencontrer un
jour ou l’autre. C’est chose faite.

Jean-Marc Lhostte (g.) et Thierry Slosse emmèneront le comité. l E.G.

>Matricule. C’est celui de Nimy, le plus
ancien des partenaires, qui a été rete-
nu : 502. La nouvelle entité garde éga-
lement son titre de Royale.
>Comité. Président : Thierry Slosse.
Vice-président : Jean-Marc Lhostte. CQ :
Jean-Jacques Visée. CQ adjoint : Mau-
rice Vanderlinden. Trésorier : Jacques
Durand. Trésorier adjoint : Jean-Marc
Lhostte. Section féminine : Brigitte An-
dré et Roland Janssens.
>Staff. L’équipe de P3 (qui pourrait accé-

der à la P2 via le tour final) devrait être
coachée par Taoufik Asry, l’actuel men-
tor des Cimentiers. Quant à la P4 (qui
pourrait rejoindre la P3 via le titre ou le
tour final), elle devrait être confiée à An-
nunziato Scaramozzino, en poste chez
les Pipiers. Pour les jeunes, on retrouve-
ra à la barre Dominique Save (directeur
technique) et Emmanuel Cocu (coordi-
nateur).
>Equipes. Dans toutes les catégories :
deux équipes-fanion masculines, deux

féminines, une vétérans, une juniors,
une scolaires, deux cadets, deux mi-
nimes, trois pré-minines, cinq diablotins
et deux pré-diablotins. Cela fait environ
250 jeunes, une soixantaine de se-
nior(e)s et une dizaine de vétérans.
>Couleurs. À la base, les associés ont le
vert en commun. Cette couleur prédo-
minera donc dans les tenues, sans ou-
blier le rouge (qui rappellera Obourg) et
le noir (pour Nimy). Le premier jeu
d’équipement : maillot vert avec une

bande rouge, short noir et bas noir.
Deuxième jeu : maillot rouge à une
bande verte, short noir, bas noir.
>Sites. Obourg, Nimy et Maisières,
pour un total de cinq terrains.
>Répartition. Les partenaires ont cher-
ché et trouvé un bon compromis : la P3
(ou P2) disputera la première partie du
prochain championnat à Nimy, la
deuxième à Obourg. La P4 (ou P3)
prendra le chemin inverse. l
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LA ROYALE ENTENTE SPORTIVE OBOURG NIMY-MAISIÈRES DANS LE DÉTAIL

Trois sites et cinq terrains pour accueillir 22 équipes qui joueront en vert, rouge et noir

Active depuis plus de 20
ans, la section féminine de
Nimy-Maisières n’est pas
oubliée. Elle va trouver sa
place dans la nouvelle enti-
té via ses deux équipes (N3
et P1). Ici, pas d’élitisme.
L’objectif : offrir la chance,
à chaque fille qui le désire,
de pratiquer son sport fa-
vori. D’ailleurs, la section
invite toutes les joueuses,
affiliées ou non, qui sou-
haitent jouer dans une am-
biance sympa mais sé-
rieuse, de contacter Roland
Janssens (0499/310.288).
« Pour nous, Obourgeois, il
s’agit d’un retour aux
sources », note Thierry
Slosse. « Début des années
90, nous avions une équipe
à l’Entente Boraine, passée
ensuite à l’Union Belge. Mais
nous ne pouvions pas assu-
mer une montée en Natio-
nale. Nos joueuses ont donc
rejoint… Nimy ! » Et parmi
celles-ci, figuraient notam-
ment les deux filles de
Thierry Slosse. Le monde
est petit ! l
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SECTION FÉMININE

« Un retour
aux sources
pour Obourg »


